
CD1- 1. Mélodie en fête.

Refrain:
C'est un air qui me trotte dans la tête
une bien bête mélodie en fête
que rien ni personne n'arrête
quand elle se met en goguette

Elle se moque bien des solitudes
comme de nos labeurs si rudes
elle aspire à d'autres habitudes
et se rit de nos finitudes

Elle se veut légère comme l'air
dansante comme un dromadaire
sans ancre et sans vrai repère
ange ou démon si familière

Elle arrive sans nous prévenir
et repart sans coup férir
vous la verrez jamais souffrir
car toute lourdeur la fait fuir

De tous nos déboires elle se gausse
elle ne se met jamais en cause
elle tisse de la joie qu'elle dépose
comme un charmant parfum de rose

Elle est cet élan oublié
souvenirs d'enfant refoulés
quand nous vivions de légèreté
loin de ces batailles compliquées.

2. Exil

Il est juste un réfugié
loin de tout méprisé
il est seul à porter
l'été de ses pensées
mais dans les pays nantis
le droit d'asile est limité
il est facile de refuser
d'aider les plus démunis.

Elle a souvent perdu le fil
piégée dans son exil
rien à faire c'est débile
Robinson sur une île
mais dans les pays aisés
le droit d'asile est limité
la maladie ou la misère
ne sont pas notre affaire.

Ils sont seuls à chaque pas
agressés par nos climats
la pauvreté les exclut
et les fait vivre en reclus
mais dans les pays nantis
le droit d'asile est limité
il est facile de refuser
d'aider les plus démunis.

Avaient-ils un jour rêvé d'ailleurs
d'un avenir meilleur ?
La violence les a jetés
sur des chemins encombrés
mais dans les pays aisés
le droit d'asile est limité
la maladie ou la misère
ne sont pas notre affaire.

3. Betty

Elle a fait de la discrétion
son étoile de prédilection
ballerine tout en émotions
sa vie se décline  en passions
envahie plus que de raison 
par tout ce qui peut être si bon
au paradis du Valanvron
loin de ces vaines agitations

Refrain
Elle décline son humanité
en nombreux gestes d'amitiés
en se laissant toujours charmer
par l'éveil d'une complicité

C'est ainsi qu'elle arrête le temps
un instant pour traverser l'écran
et découvrir la face cachée
des êtres et des choses oubliés
Elle s'accroche aux stries de lumière
pour mieux ressentir en dedans
le mystère de ses étonnements,
au coeur d'une solitude éphémère

Elle aspire à briser la coquille
à ouvrir grandes les écoutilles
de nos carapaces si tenaces
une menace bien réelle hélas
elle choisit d'ouvrir la fenêtre
pour mieux regarder le soleil
qui roule sur l'horizon vermeil
une invitation à renaître

Elle a banni la vanité
qui ne peut rien lui apporter
elle se coule dans l'éternité
le charme d'une Présence oubliée
La musique est son précieux sésame
la clé de sol qui nourrit son âme
l'éternité qui se réclame
de lieux si paisibles et si calmes

4. Comique assuré

Dans un charmant village danois
Un cirque fut un jour en flammes
Le clown s'enhardit loin du drame
Pour demander de l'aide
le feu avait soudain pris
dans le champs d'herbes sèches
Le voilà en émois
voulant à tous expliquer
qu'il faut vite venir l'aider
à éteindre cet incendie

Mais les gens applaudissent ravis
de ce spectacle improvisé
Le clown choqué  crie de plus belle
les gens goûtent ce show inhabituel
le feu avance dans l'oubli

il est aux portes des maisonsquand 
les gens retrouvent la raison
tout est déjà joué
le village à brûlé
restent que les yeux pour pleurer

Quelqu'un disait avec raison 
nul n'est prophète au pays
nous collons à l'envie
Des étiquettes souvent bidons
Regard défi aliéné
l'habit fait toujours le moine
un comique assuré 
l'actualité en témoigne !
Rien ne vaut la foire d'empoigne
Sauf à vivre en parias

Dans l'apparence à outrance
vient se perdre l'innocence
dans le masque des nuances
sensé nous porter chance
Regard défi aliéné
l'habit fait toujours le moine
un comique assuré 
l'actualité en témoigne !
Rien ne vaut la foire d'empoigne
Sauf à vivre en parias

Que d'énergie dépensée
pour espérer fasciner
vouloir se faire remarquer
comme un objet particulier
Regard défi aliéné
l'habit fait toujours le moine
un comique assuré 
l'actualité en témoigne !
Rien ne vaut la foire d'empoigne
Sauf à vivre en parias.



5. Confiance

La confiance naît soudain
au coeur de toute vie
quand on la traite en amie
quand on la laisse parler
nous guider nous inspirer
alléger nos tourments
délicatement s'entend.

À choisir la méfiance
on crée de la distance
ou de la résistance
on se défie alors
et on devient retors
pour se montrer plus fort
quel manque de 
clairvoyance !

Notre humanité bénie
serait de partager
les joies, la peine aussi
la misère, l'abondance
le lourd et le léger
la chance et la malchance
un partage d'évidences.

On choisirait l'humour
pour alléger l'ego
et ne plus faire l'idiot
le fanfaron balourd
sourire de nos travers
est le bon choix à faire
maintenant et toujours.

La traversée sera
toujours un vrai combat
un choix à consentir
une joie à gagner
sur nos désenchantements
nos tristes réalités
ou nos rêveries d'enfant.

6. Consentir

Consentir à l'absence
la voir comme une chance
traverser l'ignorance
comme rejoint par une Présence
Et savoir pourtant
malgré le poids des gens
cultiver ces élans
qui nous poussent divinement
au dépassement
insoumis de nos coeurs tremblants

Contempler l'invisible
comme un appel à vivre
espérer l'impossible
comme un pardon nous délivre
Et savoir pourtant
malgré le poids des gens
cultiver ces élans
qui nous poussent divinement
au dépassement
insoumis de nos coeurs tremblants

Écouter le silence
comme se déchiffre un oracle
accueillir l'impuissance
comme un improbable débâcle
Et savoir pourtant
malgré le poids des gens
cultiver ces élans
qui nous poussent divinement
au dépassement
insoumis de nos coeurs tremblants

Regarder sa faiblesse
comme une étoile filante
déployer sa tristesse
comme une aube rassurante
Et savoir pourtant
malgré le poids des gens
cultiver ces élans
qui nous poussent divinement
au dépassement
insoumis de nos coeurs tremblants

Présenter ses mains vides
comme on élève la coupe
marcher en terre aride
comme on traverse tant de doutes
Et savoir pourtant
malgré le poids des gens
cultiver ces élans
qui nous poussent divinement
au dépassement
insoumis de nos coeurs tremblant

7. Hé ! Duc

C'est le grand foutoir dans tout 
l'appart'
Je ferais bien mieux d'aller jouer aux 
cartes
ranger tout ça, ce s'ra pas de la tarte
faudra bien le faire, s'y mettre tôt ou 
tard sans retard

Y a de la vaisselle sale partout
j'en ai dans ma salle de bains
l'évier est foutu mais au fond je m'en 
fous
je me sers de la douche avec beaucoup 
d'entrain
faut dire c'est certain que je suis un 
malin

Dans la chambre à bordel, tout est 
empilé
c'est la caverne des trésors oubliés
faudra bien un jour penser à  trier
Mais pour l'instant faut pas charrier 
j'ai d'autres priorités
c'est obligé

J'y mets tout ce que je fais
mes dessins au complet
mes archives et les trouvailles
le tout vaille que vaille
c'est vraiment plus fort que moi
et si le bordel s'accroît
je me sens jamais à l'étroit

Pour faire de l'avance j'mets la musique 
à fond
ma voisine du dessous trouve ça 
vraiment con
mais ça m'motive plus que de raison
ça m'donne la pêche vraiment pour de 
bon...une émotion

j'dois déjà bouger feutré
avant de travailler
aux aurores je me lève
j'peux plus roupiller
d'accord pour une trêve
à quoi bon compliquer
mais faudrait pas exagérer!

Quand enfin commence la saison des 
morilles
j'tiens plus en place la chasse 
m'émoustille
je marche des heures parfois même 
sous la pluie
c'est mon bol d'air, c'est ma survie
et ma folie

Ma cueillette est placée 
juste dans ma cuisine
elle sèche sur un fil
peu à peu comblé
je trouverais ça débile
de la mettre ailleurs
de se passer des odeurs

Ma cueillette séchée je la mets en bocal
C'est indispensable et bon pour le moral
Elle servira à de futurs repas
entre amis on la dégustera
Avec un filet mignon
ou du risotto
ça va être bon
des moments rigolos
je trouverais idiot
de ne pas la partager
car elle soude l'amitié.



11. Sans rire

Si deux rament dans une barque
l'un se guidera aux étoiles
et l'autre d'après les tempêtes
l'un pourra conduire la barque
en se fiant aux étoiles
l'autre saura éviter les tempêtes
à la fin dans leurs souvenirs
la mer aura été bleue au pire

si deux tirent à la même corde
sans créer de discordes
l'un voudra surtout gagner
l'autre voudra bien l'épauler
l'un se fiera à la force
l'autre  le suivra comme un gosse
à la fin dans leurs souvenirs
le ciel était bleu sans rire

si deux sont complémentaires
comme l'ombre et la lumière
l'un saura mieux se lier
et l'autre sera plus réservé
l'un écoutera son instinct
l'autre voudra rester serein
à la fin dans leurs souvenirs
le ciel était bleu sans rire

si deux sont ennemis jurés
que rien ne peut réconcilier
l'un sans l'autre ne sera pas
tant que le conflit durera 
l'un pourra choisir la patience
l'autre feindre l'indifférence
à la fin dans leurs souvenirs
la mer aura été bleue au pire

en fait peu importe le voyage
pour remplir toutes les plages
pas besoin d'un ciel sans nuage
ce qui compte résume bien
tous les je ne regrette rien
nourris de joies et de chagrins
à la fin dans nos souvenirs
tout était bien sans rire

12. Sauvage

les gens me croient un peu sauvage
bien trop polie et bien trop sage
ils se font de moi  une fausse image
sans oser  faire dans les nuances
les bavardages superficiels
le fiel déguisé en miel
et toutes ces belles ritournelles
alimentent mon côté rebelle
Je préfère en vérité
laisser dire et laisser faire
pas besoin de me distraire
sur le dos de mes compères
je choisis les  amitiés
l'aventure illimitée
de partages tout en sincérité

Sans me définir comme une 
misanthrope
seule  la sincérité qui  me dope
elle a l'attrait de la beauté
le merveilleux  des contes de fées
je la cultive avec passion
au coeur de mes émotions
c'est de fait ma récréation
une étrange respiration
Je préfère en vérité
laisser dire et laisser faire
pas besoin de me distraire
sur le dos de mes compères
je choisis les  amitiés
l'aventure illimitée
de partages tout en sincérité

Je préfère une fois pour toute
de cheminer sur d'autres routes
je tiendrai le cap sans aucun doute
en sachant ce qu'il m'en coûte
mon choix n'a rien de prétentieux
il ne me rend pas malheureux
et tant mieux s'il fait des envieux
Je préfère en vérité
laisser dire et laisser faire
pas besoin de me distraire
sur le dos de mes compères
je choisis les  amitiés

l'aventure illimitée
de partages tout en sincérité

Dans le monde fade des apparences
dans celui des convenances
à outrance
je me sens en vacances
avec d'autres valeurs
j'apprécie mieux les rencontres
le vrai ou le beau qui se montrent
sans le masque de la défiance
Je préfère en vérité
laisser dire et laisser faire
pas besoin de me distraire
sur le dos de mes compères
je choisis les  amitiés
l'aventure illimitée
de partages tout en sincérité

13. Un miracle

Il n'y a que deux façons
de vivre sa vie : 
l'une sans émotions
en suivant ses envies;
l'autre en faisant comme si
tout était un miracle
même dans nos débâcles
Rien ne sert de courir
il faut partir à temps
oser l'émerveillement
en refusant de maudire

Il n'y a que deux façons
de vivre sa vie : 
l'une sans vraie raison
en suivant ses envies;
l'autre en faisant comme si
tout était un miracle
même dans nos débâcles
c'est dans la distance
avec toutes ses nuances
que tout peut prendre sens
en toute indécence

Il n'y a que deux façons
de vivre sa vie : 
l'une sans intuition
en suivant ses envies;
l'autre en faisant comme si
tout était un miracle
même dans nos débâcles
c'est en osant rire de soi
de nos attachements douteux
que survient fabuleux
la légèreté d'un choix

Il n'y a que deux façons
de vivre sa vie : 
l'une nous rend grognon
en suivant nos envies;
l'autre en faisant comme si
tout était un miracle
même dans nos débâcles
c'est bien à contre sens
que le doute se pense
qu'il ose hisser la voile
aux vents des étoiles

Il n'y a que deux façons
de vivre sa vie : 
l'une en démission
en suivant ses envies;
l'autre en faisant comme si
tout était un miracle
même dans nos débâcles
Rien ne peut empêcher
l'illusion d'affleurer
de masquer la solitude
par d'autres servitudes.



14. Une fenêtre

La nuit n'est jamais entière
il y a toujours
puisque je le dis
comme je l'espère
au bout du chagrin 
un espoir enfantin
la vie à se partager
il y a toujours
une fenêtre éclairée
lumière altière
d'un matin apaisé

Il y a toujours 
un coeur à vif
une main tendue
des yeux attentifs
des joies attendues
des mots enchantés
la vie à se partager
il y a toujours
une fenêtre éclairée
lumière altière
d'un matin apaisé

Il y a toujours
un regard aidant
des larmes de compassion
une belle émotion
donnée sans détour
généreusement
la vie à se partager
il y a toujours
une fenêtre éclairée
lumière altière
d'un matin apaisé

Il y a toujours
de quoi avancer
une parole inspirée
de nouveaux contours
dessinés soudain
sans esprit malin
la vie à se partager
il y a toujours

une fenêtre éclairée
lumière altière
d'un matin apaisé

La nuit n'est jamais entière
il y a toujours
puisque je le vis
comme je l'espère
au bout du chagrin 
un espoir enfantin
la vie à se partager
il y a toujours
une fenêtre éclairée
lumière altière
d'un matin apaisé.

15. Toi qui

Toi qui es la douceur
une Présence inespérée
le dépassement des peurs
des erreurs et malheurs
des rêves endiablés
qui polluent nos journées
et nos nuits agitées
tu connais en nos coeurs
la lourdeur de nos doutes
tu les allèges en route
tu les mets en déroute

tu es l'amour trahi
de beaux espoirs déçus
ce qu'on aurait pu
sans être accompli
un réel charivari
dans la nuit des passions
le clou des trahisons
tu connais en nos coeurs
la somme de nos langueurs
tu les reçois à toute heure
pour en chasser les lourdeurs

toi qui es bien caché
dans l'indifférencié
le hasard mal nommé
la providence espérée
tout ce qui nous meurtrit
ou nous fait douter
un petite vie de ouistiti
tu connais bien nos coeurs
si souvent tourmentés
tu redonnes la vigueur
de l'amour partagé

en nous l'inaccompli
qui pourtant me ravit
est un oui choisi
un mystère accompli
un non jamais meurtri
une lumière dans la nuit
un pardon accueilli
tu connais bien nos coeurs
le besoin répété
d'un geste inespéré
source d'un plus vrai bonheur.

Un jour nous sommes nés,
depuis nous improvisons...


